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ABSTRACT MOTS-CLÉS

Cet article présente une identification de l’auteur du manuscrit intitulé ‘Ur-

jūza Fī-Al-Anġām (fin du XVIe siècle, début du XVIIe siècle), dont la copie

unique est conservée à la Bayerische Staatsbibliothek de Munich sous la

cote Ms. cod. arab. 591, fos 104(b)–110(a). L’auteur de ce manuscrit est

identifié comme étant Mullah Muṭribī As-Samarqandī Al-’Aṣamm (le sourd)

(1559–1630), formé à Boukhara et auteur d’un masnavī intitulé Mahabbat-

Nāmah, d’un dīwān intitulé Najm-i Saqib, ainsi que d’une anthologie offerte

à l’empereur Jahangir. Loin d’être un simple bouffon,As-Samarqandī fut un

informateur de grande valeur pour l’empereur.Dans ses mémoires relatant

ses conversations avec Jahangir, il consacra un court chapitre à la musique.

L’article présente principalement des éditions française et arabe du manus-

crit ‘Urjūza Fī-Al-Anġām.

ABSTRACT

This article identifies the author of the manuscript entitled ‘Urjūza Fī-Al-

Anġām (late sixteenth–early seventeenth century), whose only known copy

is preserved at the Bayerische Staatsbibliothek in Munich under Ms. cod.

arab. 591, fols. 104(b)–110(a). The author is identified as Mullah Muṭribī

As-Samarqandī Al-’Aṣamm (the deaf) (1559–1630), who was educated in

Bukhara and authored a masnavī entitled Mahabbat-Nāmah, a dīwān entit-

led Najm-i Saqib, and an anthology presented to Emperor Jahangir. Far from

being a mere buffoon,As-Samarqandī served as a valuable informant to the

emperor. In his memoirs recounting his conversations with Jahangir,he devo-

ted a brief chapter to music.This article mainly presents French andArabic

editions of the manuscript ‘Urjūza Fī-Al-Anġām.
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1. Identification de l’auteur

Parmi la quarantaine de personnages portant le surnom

d’As-Samarqandī et listés dans Al-A‘lām (Kaḥḥāla : 1957, vol.

4, p. 373), nul ne put être identifié avec l’auteur de l’épître

intitulée ‘Urjūza fī-al-anġām etdont la copie unique est pré-

servée au München, Bayerische Staatsbibliothek, sous la

cote Ms.cod.arab. 591, fos 104b-110a.

Shiloah (1979, p. 87-88) le nomme à tort «Mulā Djihād

Al-Dīn Al-Dilusī Al-Samarkandī » et le place parmi les au-

teurs du xviie siècle en s’interrogeant sur cette date. Il fait

deux autres erreurs :«DjihādAl-Dīn» au lieu de « Jihānkīr »

(Jahāngīr), et le surnom d’Ad-Dilusī ne figure pas dans

l’épître. Notre recherche de l’identité de cet auteur nous

a permis de l’identifier. L’auteur de cette épître est Mawlā

Muṭribī As-Samarqandī Al-‘Aṣamm (le sourd), (1559-1630).

Enfant prodige en musique, il a fait ses études à Boukha-

ra. Il est l’auteur d’un masnavi1 intitulé Mahabbat-Nāma et

un dīvān intitulé Najm-i Saqib. Il a profité du patronage d’un

certainWalī Muḥammad à qui il a dédié une anthologie des

poètes.Après la mort de ce dernier, notre auteur a décidé

de voyager, à l’instar de ses compatriotes cherchant renom

et fortune, en Inde moghole. Il a dû passer deux ans à re-

travailler son anthologie afin de la présenter à l’empereur

Jahāngīr. Loin d’être un simple courtisan, As-Samarqandī

était un excellent informateur pour l’empereur2 (Foltz,

1996,p.368 et 371). Il est clair que le surnomMawlā Jihāngīr

dérive du service présenté par As-Samarqandī auprès de

l’empereur Jahāngīr.Samarqandī a laissé des Mémoires suite

à ses conversations avec l’empereur Jahāngīr, auteur de

Tuzuk-i Jahāngīr ou Mémoires de Jahāngīr, une autobiogra-

phie en persan qu’il a écrite à l’instar de son grand-père

Bābur (1487-1530), conquérant de l’Inde et fondateur de

la dynastie moghole, et intitulée Bābur-Nāma. Cette auto-

biographie comporte entre autres ses réflexions sur les

arts, la musique y comprise. De son côté,As-Samarqandī a

laissé une série de conversations avec Jahāngīr intitulées :

Ḵāṭirāt Muṭribī Samarqandi3 ou Conversations avec l’empereur

Jahāngīr Muṭribī Al-‘Aṣamm As-Samarqandi telles qu’elles sont

traduites et publiées par Richard Foltz (1998). C’est au

cours de la 15e rencontre qu’on trouve des discussions

1Masnavi désigne un style poétique lyrique et spirituel.
2Pour une biographie plus détaillée, voir Foltz, 1998, p. 1-9.
3Publié en langue originale (persan) par ‘Abd-Al-Ġanī Mirzoev en

1977 à Karachi.

portant sur la musique et son origine. Malheureusement,

à part la citation de quelques formes, modes et rythmes,

les informations véhiculées au cours de cette conversa-

tion ne sont que des légendes maintes fois rencontrées

tout au long de la littérature de la musique arabe-persane-

ottomane de cette époque, surtout en ce qui concerne

l’origine de la musique (Foltz, 1998, p. 62-65).

2. Présentation du manuscrit

La seule copie du manuscrit est préservée au München,

Bayerische Staatsbibliothek, sous la cote Ms.cod.arab. 591,

fos 104(b)-110(a)4. Le texte s’ouvre avec une brève intro-

duction par le copiste qui exalte As-Samarqandī considé-

ré comme « le premier à classer les modes». Hormis le

système modal, aucun autre sujet n’est traité dans ce ma-

nuscrit. Ce système est basé sur les quatre ’uṣūl ou plutôt

« les ’uṣūl des ’uṣūl » dont dérivent les huit autres ’uṣūl. Puis

viennent normalement les six awāzāt et les vingt-quatre

šu‘ab desquels dérivent quarante-deux, et non quarante-

huit, comme on pouvait s'y attendre,maqāmāt oušu‘ab des

šu‘ab.

As-Samarqandī est probablement le seul auteur des pra-

ticiens à dériver les quatre buḥūr nommés par lui šu‘ab

(Dūkāh, Sīkāh, Jahārkāh et Banjkāh)à partir des quatre ‘uṣūl :

As-Samarqandī divise les douze modes principaux en

modes stables (les quatre ’uṣūl) et modes instables (les huit

furū‘) corrélés aux signes du Zodiaque et aux éléments :

3. Édition française commentée

Louange à Dieu,Seigneur de l’univers et de son royaume.

Et après, le cheikh et imam complet et vertueux Mawlā

Jihāngīr/Jahāngīr Samarqandī que son âme soit sanctifiée et

sa tombe illuminée. À propos des dires du cheikh et imam

complet et vertueux, maître et grand des savants et des

médecins Mawlā Jihāngīr/ Jahāngīr Samarqandī qui est le

premier à classer les modes. Le cheikh et imam complet

et vertueux a expliqué ceci en disant :

«Que les quatre ’uṣūl soient bien connus ; ils sont les ’uṣūl

des ’uṣūl complétés par huit autres.Ce sont les douze ’uṣūl.

Les six awāzāt sont les awāzāt de ceux-ci.Quant aux vingt-

4Elle est précédée par un texte attribué à Ṣafiy Ad-Dīn Al-Ḥillī dont

la fin comporte un magnifique tableau associant les modes aux signes

du Zodiaque.
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Tableau 1 : correspondance modes stables et instables aux signes du Zodiaque selon As-Samarqandī

Maqām Signe Élément

Rāst Bélier ♈ Feu

’Irāq Taureau ♉ Terre

Zīr’afkand Gémeaux ♊ Air

Iṣfahān Cancer ♋ Eau

Zinkūlāh Lion ♌ Terre

Buzurk Vierge ♍ Feu

Rahāwī Balance ♎ Air

Ḥusaynī Scorpion ♏ Eau

Ḥijāz Sagittaire ♐ Feu

Abū Salīk Capricorne ♑ Terre

Nawā Verseau ♒ Air

’Uššāq Poisson ♓ Eau

Figure 1 : dérivation des šu‘ab selon As-Samarqandī

quatre šu‘ab, elles dérivent des ’uṣūl et des awāzāt. Puis les

quarante-deux maqāmāt, ce sont les šu‘ab des šu‘ab».

Il continue «Yekkāh est le ’aṣl des ’uṣūl car il est le père

de Rāst et Rāst est le père de tous les maqāmāt et šu‘ab.

Rāst est le premier, son caractère est celui du feu, il

convient au Bélier.

‘Irāq, son caractère est celui de la terre, il convient

au Taureau. Zīr’afkand, son caractère est celui de l’air, il

convient au Gémeaux.

Iṣfahān, son caractère est celui de l’eau, il convient au

Cancer.

Voici les quatre ’uṣūl suivis par les huit [modes] qui les

complètent.

Zinkūlāh, son caractère est celui du feu, il convient au

Lion.

Buzurk, son caractère est celui de la terre, il convient au

Sunbula.

Rahāwī, son caractère est celui de l’air, il convient à la

Balance.

Ḥusaynī, son caractère est celui de l’eau, il convient au

Scorpion.

Ḥijāz, son caractère est celui du feu, il convient au Sagit-

taire.

Abū Salīk, son caractère est celui de la terre, il convient

au Capricorne.

Nawā, son caractère est celui de l’air, il convient auVer-

seau.

‘Uššāq, son caractère est celui de l’eau, il convient au

Poissons.

Les sixawāzāt sont : Kardāniyā, Šāhnāz, Salmak,Māyā, Ka-

wašt et Nawrūz ou Raml.

Les vingt-quatre šu‘ab sont : Dūkāh, Sīkāh, Jahārkāh,

Banjkāh, Mubarqa‘, Rakbī, Māhūr, Humāyūn, Ḥijāz Turkī,

‘Ušayrān, Zāwilī, Kardāniyā Al-Aṣl, Nihuft, Muḥayyir, Ḥuzn,

Ḥiṣār,NawrūzAl-Bayātī,NawrūzḴārā,Bastāh-Negār,Nišā-

wrk, Ṣabā, ’Awj, Rawiy Al-‘Irāq, Dūkāh Ar-Rāst, nommé par

les perses : Negār-Nīk. Le reste se nommešu‘ab desšu‘ab,

qui sont au nombre de quarante-deux,on l’estime.Ce sont :

Sīkāh du Rāst, ‘Uzzāl, Ṣa‘īd, Mā Warā’ An-Nahr, Raml Tūtī,

Ṣahnabī,‘Akbarī, Mazmūm,Marġak, Zarkašī, Nūrūz ‘Arabān,
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SīkāhAl-Ḥijāz, Saskarī, Sanā,DūkāhAr-Rakbī,‘IrāqAl-‘Ajam,

Basta, JahārkāhAl-‘Ajam,DūkāhAl-Ḥijāz, Ba’īd,Nayrīz,‘Anā,

Ṣafā, Qaṣīd, Zunbarak, Zamzama, Negārī, Zāwilī Al-‘Ajam,

Dūkāh Ar-Raml, Sunbula et Nayrīz Kabīr.

Le maqām Rāst est le père de tous les ’uṣūl,awāzāt, šu‘ab

et šu‘ab des šu‘ab. Il diffère duYekkāh car celui-ci est le père

de Rāst. Quant au maqām du Dūkāh, c’est la mère de tous

les ’uṣūl, awāzāt, šu‘ab et šu‘ab des šu‘ab. Il diffère de Rāst,

son père.

Les’uṣūl sont les quatre premiers modes stables, les huit

sont des ’uṣūl instables.Leurs šu‘ab et awāzāt leurserventde

’uṣūl.

Les quatre ’uṣūl sont : Rāst, ‘Irāq, Zīr’afkand et Iṣfahān.

Puis on a dérivé une šu‘ba de chaque paire.Voici les šu‘ab

qui dérivent des ’uṣūl stables :

Entre Rāst et ‘Irāq il y a Dūkāh. Entre ‘Irāq et Zīr’afkand

il y a Sīkāh. Entre Zīr’afkand et Iṣfahān il y a Jahārkāh. Entre

Iṣfahān et Rāst il y a Banjkāh ; ce sont là les dires du cheikh

et imam complet et vertueux le maître [...] que son âme

soit sanctifiée et sa tombe illuminée.

Ṣahnabī commence par raml et termine en rāst.

Šāhnāz commence par buzurk et termine par sīkāh. Une

variante pour ce mode : il commence par rahāwī, se meut

par zīr’afkand et descend en mouvant trois fois puis il ter-

mine à la quatrième fois au sīkāh.

Nišāwrk commence par ḥusaynī et termine par rāst.

Ṣabā commence par rahāwī, se meut par raml et termine

au sīkāh.

Mubarqa‘ commence par jahārkāh, se voile (sic.)5 par raml

et termine par sīkāh.

Banjkāh commence par iṣfahān et termine au rāst.

’Awj commence par sīkāh en s’élevant et termine par

sīkāh en descendant aux foyers du rāst.

Salmak commence par jahārkāh en s’élevant et termine

par jahārkāh ; il admet une descente au dūkāh.

‘Akbarī commence par ḥijāz et fait sortir le dūkāh et ter-

mine par ḥijāz.

Ba‘īd commence par jahārkāh et termine par dūkāh.

Nawrūz ‘Arabān commence par marġak et termine par

nawā.

Nawrūz‘Arabān commence par raml et termine par

jahārkāh ; c’est le ’Arabān Ṣaḥīḥ.

Ḥijāz Turkī commence par ḥijāz et termine par nawā.

5Mubarqa‘ veut dire voilé.

Buzurk commence par zīr’afkand et termine par sīkāh.

Une variante : il commence par iṣfahān et termine par

dūkāh.

Zinkūlāh commence par ḥijāz et termine par jahārkāh.

Kardāniyā commence par ‘uššāq et termine par rāst en

s’élevant au nawā.

Kujuk commence par rakbī, fait mouvoir ḥiṣār et termine

par dūkāh.

Basta-Negār commence par iṣfahān et termine par sīkāh.

Sīkāh du Ḥijāz commence par sīkāh et termine par ḥijāz.

‘Irāq Al-‘Ajam commence par kardāniyā et termine par

rahāwī.

Bastah commence par iṣfahān et termine par jahārkāh.

‘Ušayrān commence par ḥusaynī et termine par rahāwī.

Ḥiṣār commence par sīkāh et termine par zīr’afkand.

Nihuft commence par ḥusaynī et termine ḥijāz.

Zāwilī commence par muḥayyir et fait mouvoir dūkāh et

termine par ḥijāz.

Kawašt commence par sīkāh en s’élevant et termine par

sīkāh en descendant.

Qaṣīd commence par nawā et termine par māyā.

Zarkašī commence par zīr’afkand, fait mouvoir sīkāh et

termine par dūkāh.

Negārī commence par nawā et termine par rahāwī.

Humāyūn commence par ḥusaynī et termine par rahāwī.

Ḥuzn commence par dūkāh et termine par rāst.

Zamzam commence par raml et termine par Rahāwī.

‘Irāq, sa tête est dūkāh et sa queue sīkāh, sous le yek.

Zāwilī Al-‘Ajam commence par dūkāh et termine par

sīkāh.

MāWarā’ An-Nahr, commence par rakbī et termine par

jahārkāh.

Marġak commence par māhūr et termine par ṣabā.Va-

riante pour ce mode : il commence par ‘Irāq et termine par

rāst.Marġak commence par māyā et termine par rāst ; c’est

le MarġakṢaḥīḥ.

Māwarā’ An-Nahr est l’inverse de ’Awj : comme ’Awj

consiste en deux sīkāh séparés par un rāst,Māwarā’ An-Nahr

consiste en deux kardāniyā séparés par un sīkāh.C’est ce qui

est correct selon [?]Māwarā’ An-Nahr admet une deuxième

initiale qui est sīkāh entre deux rāst. C’est là une deuxième

version.

Zarkašī commence par ḥusaynī, fait mouvoir ḥiṣār et ter-

mine par Rahāwī.
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Sunbula commence par ‘uššāq et termine par muḥayyir.

Nayrūz commence par kardāniyā et termine par ḥijāz.

C’est le NayrūzKabīr.

Negār-Nīk commence par jahārkāh et termine par rāst,

selon les dires d’IbnAt-Ṭouwāqī.Nayrīz commence par ḥi-

jāz et termine par rāst.

Nayrūz ‘Arabān commence par raml et termine par

zinkūlāh.

Nayrūz kabīr commence par kardāniyā et termine par

ḥijāz. C’est le NayrūzKabīr.

4. Édition arabe corrigée et vérifiée

مُاملإاخُيَّشلالَاقَهَُّنإفَدعبامّأوهِِتوكلَمَيفامِبمٍِلاعَبّرهللدُمحلا

6 هللاسََّدقَيدنْقَرْمَسَريكناهجِلاومسّيرلالُضِافلالُمِاكلامُِلاعلا

7مِاملإاخِيَّشلانعَلَقَتَ�نْااميفهُحَيرضَرََّونَوهُحَور سِّيرَلالِضِافلامِِلاعلا

فََّنصَنْمَلَُّوأَوَهُويدنْقَرْمَسَريكناهجلاومءِابطلأاوءِامكحلاخِيشَ

خَيَّشلاَّنأََّمُثمَاغنْلأَا
8 ًانِّيبمُكَِلذَحَضَوْأَةمَّلاعلالَضِافلالَمِاكلامَِلاعلا

ةعَبَرْلأَالُوصلأُاملَعْتُِلدُعْبَاَّمألَاقوَ
9 يهوَ

َ
ةينامَّثلاَّمُثلِوصلأُالُوصأُ

10اهتُلَمِكْتَ انثلإاتازاوأيهفتازاوأتُِّسلاولٌصأرَشَعَانثلإاكَِلذَو

َّمُثتِازاولأاولِوصلأَابُعَشُيهفَةبعشنورشعوةُعبرلأاَّمُثلٌصأرشع

وههاكيَلاَّنإفَ،دُعْبَاَّمأولَاقَ.بعَُّشلابُعَشُكَِلذَوماقمنيعبرأونينثلإا

11هَُّنلأَلِوصلأُالُصْأَ بِعَُّشلاوتِاماقمَلارئاسوبأتسارلاوتسارلاوبأَ

12.

قُارعِلاَّمثتُسارلااهُلَّوأَ

يبارُتهُعُبْطَقُارعِلافيرانهُعُبْطَتُسارلاف

**روَّثلابِحِاصِلقُِفاويُهنإفلمَحَلابِحِاصِلقُِفاويهنإف

ناهفَصلأَاَّمثدنكفاريزلاَّمُث

6
لصلأايف : ” ماملال ”.

7
لصلأايف : ” ماملال ”.

8
ةحضاوريغةملك .

9
لصلأايف : ” لوصأةعبرلأا ”.

10
لصلأايف : ” اهتمكت ”.

11
لصلأايف : ” اوهنلأ ”.

12
ظ]يفاًّيدوماعةبوتكملمجةدّعكانه . 104] و]و . 105] : ” هاكتفههاكي

هاكتششهاكتشو ” و ” روثلاوةيرانسوقلاودسلأاولمحلاجربمهضعبلاقنأمث

توحلاجربوبرقعوناطرسوةيئاوهيلادلاونازيموءازوجوةّيضرأيدجلاوةلبنسلاو

ةّيئام ”.

13يئامهُعُبْطَناهفَصلأَافيئاوهَهُعُبْطَدنكفاريزلاف

ناطرسلابِحِاصِلقُِفاويهنإفءازوجَلابِحِاصِلقُِفاويُهنإف

14اهتلمكتةينامثلامثلوصأةعبرلأاكَِلذَو اهلامكو

كرزبلامثلاوكنزلاوهو

يبارتهُعُبْطَكرزبلافيرانهُعُبْطَلاوكنزلاف

ةلبنسلابِحِاصِلقُِفاويهنإفدسلأابِحِاصِلقُِفاويهنإف

ينيسَحُلامثيواهرلامث

يئامهُعُبْطَينيسَحُلافيئاوههُعُبْطَويوهارلاف

برقعلابِحِاصِلقُِفاويهنإفنازيملابِحِاصِلقُِفاويهنإف

كيلسوبأمثزاجحلامث

يبارتهُعُبْطَكيلسوبأفيرانهُعُبْطَزاجحلاف

يدجلابِحِاصِلقُِفاويهنإفسوقلابِحِاصِلقُِفاويهنإف

قاشّعُلامثىونلامث

يئامهُعُبْطَقاشّعُلافيئاوههُعُبْطَىونلاف

توحلابِحِاصِلقُِفاويهنإفيلادلابِحِاصِلقُِفاويهنإف

*تازاوأتسلامث 15يهو ،هايام،كمَلْسَ،زانهاش،ةينادركَ

،هاكوديهو،ةبعشُنيرشعوةعبرلأاَّمُثلمْرَلاوهوزورونَ،تشْوَكَ

زاجحِ،نويامهُ،روهام،يبكْرَ،عقَرْبَمُ،هاكجنب،هاكراهج،هاكيس

،راصحِ،نزحُ،رِّيحَمَ،تفْهُِن،لصْلأَاةينادركَ،يلوِاز،ناريْشَعُ،يكرُت

،جوْأَ،ابصَ،كرواشنَ،راكينتَسبَ،اراخبُزورونَ،يتايبلازورونَ

،كينراكنلامْجَعَلاءانبأدنعىَّمسَيُوهوتسارلاةاكود،قارعِيّورَ

يهفَكَِلذَرُيْغَو
َ

**ةٌرََّدقَمُنيعبرأونيتنثايهوبعَُّشلابعَشُ يهوَ

،يبنهص،يتوتلمرَ،رهَّنلاءاروامَ،ديعصَ،لَّزعُ،تسارلاةاكيس

،زاجحِلاةاكيس،نابرَعَزورونَ،يشكَرْزَ،كغَرْمَ،مومزمَ،يربكعَ

ةاكراهجَ،كجُكُ،اتسبَ،مجَعَلاقارعِ،يبكَّْرلاةاكود،انس،يركَسْسَ

،ةمَزَمزَ،كربنز،ديصقَ،افص،انع،زرينَ،ديعبَ،زاجحلاةاكود،مْجَعَلا

،لمْرَلاةاكود،مجَعَلايلواز،يراكِن

.*ريبكَزرينَ،ةلَبُ�نْسُ لأًاهَُّنإفَتِسارلامَاقمََّنإفَدُعْبَاَّمأو


يذلابُ

َّنإفَهاكيلارِيغَ،بِعَُّشلابِعَشُوبِعَُّشلاوتِازاولأَاولِوصلأُارِئِاسِل

13
شماهلايف : ” هسأرىلاهليذنمهضرعوهليذىلاهسأرنمهلوطفمغنلاامأو

ضرعلاولوطلاكلذو ”.
14

لصلأايف : ” اهتمكت ”.

15
لصلأايف : ” وهو ”.
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يتلاَّملأُااهنإفهاكودلامُاقمَاَّمأو.تسارلاوبأَهاكيَلا
16 لِوصلأُارِئِاسل

اَّمأو.هاكودلاوبأهَُّنإفَتسارلارِيْغبِعَُّشلابِعَشُوبِعَُّشلاوتازاولأَاو

يهِلُوصلأُافَدُعْبَ
َ

17ةعبرلأا رُيْغَلوصأُةُينامّثلاومََّدقَتَامكتباوثلا

:لوصأُةُعَبَرْلأَافَدُعْبَاَّمأو.اهُلوصأُاهُتازاوأَواهُلوصأُاهبُعَشُوتٍباوثَ

لٍصأولٍصألكنيبرَُثكَهَُّنإفَناهفَصلأَاودنكفاريزلاوقارعِلاوتسارلا

قارعلاوتسارلانيبنمف.تباوثلالوصلأليذلابعشلاكَِلذَوةٌ�بَعْشُ

دنكفاريزلانيبنمو،هاكيسلادنكفاريزلاوقارعلانيبنموهاكودلا

،هاكراهجَلاناهفَصلأَاو

خيشلاهردّقوهادبأامكَِلذَو،هاكجنبَلاتسارلاوناهفَصلأَانيبنمو

18ماملإا 19سّيرلالضافلالماكلاملاعلا هحيرضروّنوهحورهللاسدق

**. أْيَهَُّنإفَيبنهصلاماقمامأو
.يبنهصلاهنإفتسارُّطحُيَولمرذُخُ

أْيَهَُّنإفَزانهاشلاماقمامأو
امأو.زانهاشلاهنإفهاكيسُّطحُيَوكرزبذُخُ

أْيَهَُّنإفَمدّقتيذلاكَِلذَريغرخآًاذخأمهلفزانهاشلاماقم
يواهرذُخُ

20 ىلعُّطحُيَعُبِارلافَتارّمَثَلاثكيرحتلابطبهيودنكفاريزلابكرّحيو

أْيَهَُّنإفَكرواشنلامُاقمَامّأو.زانهاشلاهَُّنإفَهاكيسلا
ُّطحُيَوينيْسَحُذُخُ

أْيَهَُّنإفَابصلامُاقمَامّأو.كرواشنلاهَُّنإفَتسار
ذُخُ

21يواهر عقربملامُاقمَامّأو.ابصلاهنإفهاكيسُّطحُيَولمرلابكرحيو

أْيَهَُّنإفَ
امّأو.عقربملاهنإف(هاكيسُّطحُيَو)لمرلابهعقربيوهاكراهجذُخُ

أْيَهَُّنإفَهاكجنبَلامُاقمَ
.*هاكجنبَلاهَُّنإفَتسارُّطحُيَوناهفصأذُخُ

أْيَهَُّنإفَجولأامُاقمَامّأو
طٍوبهُِبهاكيسُّطحُيَوعافِترااهلوهاكيسذُخُ

أْيَهَُّنإفَكمَلَّْسلامُاقمَامّأو.جولأَاهَُّنإفَتسارلاتويبُىلا
هاكراهجَذُخُ

امّأو.كمَلَّْسلاهَُّنإفَهاكودلاىلاطٌوبهُهُلَوهاكراهجَُّطحُيَوعافِترااهلَو

أْيَهَُّنإفَيربَكْعَلامُاقمَ
زاجحُّطحُيَوهاكودلاهُنْمِجُرُخْيَوزاجحِذُخُ

أْيَهَُّنإفَديعبلامُاقمَامّأو.يربكعلاهَُّنإفَ
هَُّنإفَهاكودُّطحُيَوهاكراهجذُخُ

أْيَهَُّنإفَنابرعزورونمُاقمَامّأو.ديعبلا
زورونهَُّنإفَىونُّطحُيَوكغرمذُخُ

16
لصلأايف : ” يذلا ”.

17
لصلأايف : ” عبرلأا ”.

18
لصلأايف : ” ماملال ”.

19
ةحضاوريغةملك .

20
لصلأايف : ” يوهار ”.

21
لصلأايف : ” يوهار ”.

أْيَهَُّنإفَنابرعزورونمُاقمَامّأو.نابرع
نابرعهَُّنإفَهاكراهجُّطحُيَولمرذُخُ

أْيَهَُّنإفَيكرتلازاجحلامُاقمَامّأو.حيحص
ُّطحُيَوزاجحذُخُ

أْيَهَُّنإفَكرزبلامُاقمَامّأو.يكرتلازاجحلاهَُّنإفَىون
ُّطحُيَودنكفاريزذُخُ

أْيَهَُّنإفَكَِلذَرُيْغَذٌخَأْمَهلكرزبلامُاقمَامّأو.كرزبلاهَُّنإفَهاكيس
**ذُخُ

كرزبلاهَُّنإفَهاكودُّطحُيَوناهفصا
22. أْيَهَُّنإفَلاوكنزلامُاقمَامّأو

ذُخُ

أْيَهَُّنإفَاينادركلامُاقمَامّأو.لاوكنزلاهَُّنإفَهاكراهجُّطحُيَوزاجح
ذُخُ

كجكلامُاقمَامّأو.اينادركَلاهَُّنإفَىونللعفتري،تسارُّطحُيَوقاشّعُ

أْيَهَُّنإفَ
مُاقمَامّأو.كجكلاهَُّنإفَهاكودُّطحُيَوراصحكرّحيويبكرذُخُ

أْيَهَُّنإفَراكنتسبلا
مُاقمَامّأو.راكنتسبلاهَُّنإفَهاكيسُّطحُيَوناهفصأذُخُ

أْيَهَُّنإفَزاجحلاهاكيس
هاكيسهَُّنإفَزاجحُّطحُيَوهاكيسذُخُ

أْيَهَُّنإفَمجعلاقارعمُاقمَامّأو.زاجحلا
23يواهرُّطحُيَواينادركذُخُ

أْيَهَُّنإفَاتسبلامُاقمَامّأو.مجعلاقارعهَُّنإفَ
،هاكراهجُّطحُيَوناهفصأذُخُ

.*اتسبلاهَُّنإفَ أْيَهَُّنإفَناريشعمُاقمَامّأو
24يواهرُّطحُيَوينيسحذُخُ

أْيَهَُّنإفَراصحلامُاقمَامّأو.ناريشعهَُّنإفَ،
دنكفاريزُّطحُيَوهاكيسذُخُ

أْيَهَُّنإفَتفهنلامُاقمَامّأو.راصحلاهَُّنإفَ
هَُّنإفَزاجحُّطحُيَوينيسحذُخُ

أْيَهَُّنإفَيلوازلامُاقمَامّأو.تفْهُِّنلا
طحُيَوهاكودكِّرحَيُورِّيحَمُذُخُ

زاجحُّ

أْيَهَُّنإفَتشْوَكَلامُاقمَامّأو.يلوازلاهَُّنإفَ
هاكيسُّطحُيَوعافترابهاكيسذُخُ

ديصقلامُاقمَامّأو.تشْوَكَلاهَُّنإفَطوبهب

أْيَهَُّنإفَ
هَُّنإفَيشكرزلامُاقمَامّأو.ديصقلاهَُّنإفَهايامُّطحُيَوىونذُخُ

مُاقمَامّأو.يشكرزلاهَُّنإفَهاكودُّطحُيَوهاكيسكرّحيودنكفاريزذُخُأْيَ

أْيَهَُّنإفَيراكنلا
**ىونذُخُ 25يواهرُّطحُيَو لابهنيعبيراكنلاهَُّنإفَ

أْيَهَُّنإفَنويامهمُاقمَامّأو.فلاخ
26يواهرُّطحُيَوينيسحذُخُ هَُّنإفَ

أْيَهَُّنإفَنزحلامُاقمَامّأو.نويامه
.نزحلاهَُّنإفَتسارُّطحُيَوهاكودذُخُ

22
ةمهبمةلمجشماهلايف : ” نبلاةريادلاهنعراخماقمهنإفكليزلاماقمامّأو

زاجحطحيوينيسحذخأبنابجلا .”

23
لصلأايف : ” يوهار ”.

24
لصلأايف : ” يوهار ”.

25
لصلأايف : ” يوهار ”.

26
لصلأايف : ” يوهار ”.
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أْيَهَُّنإفَمزمزلامُاقمَامّأو
27يواهرُّطحُيَولمرذُخُ مُاقمَامّأو.مزمزلاهَُّنإفَ

هسأرنّإفقارعلا

28تحتهاكيسهليذوهاكود أْيَهَُّنإفَمجعلايلوازمُاقمَامّأو.كي
ذُخُ

29رهنلاءارواملامُاقمَامّأو.مجعلايلوازهَُّنإفَهاكيسُّطحُيَوهاكود

أْيَهَُّنإفَ
رهنلاءارواملاهَُّنإفَهاكراهجُّطحُيَويبكرذُخُ

30. كغرملاماقمو

أْيَهَُّنإفَ
*روهامذُخُ هلفكغرملامُاقمَامّأو.كغرملاهَُّنإفَابصُّطحُيَو

أْيَهَُّنإفَكَِلذَريغذخأم
مُاقمَامّأو.كغرملاهَُّنإفَتسارُّطحُيَوقارعذُخُ

أْيَهَُّنإفَكغرملا
31تسارُّطحُيَوهايامذُخُ امّأو.حيحصكغرملاهَُّنإفَ

32ساكعنإهَُّنإفَرهنلاىرواملامُاقمَ 33جولأانأامكجولأا نيتاكيس

34امهنيبو 35تسار 36امهنيبونيتينادركرهنلاىرواملا، .هاكيس

.37نعَلَقُِنيذلاحُيحَّصلاوَهكَِلذَو ءارواملاامّأو

38رهنلا 39ذخأمهلف 40نيتسارنيبهاكيسوهويناث ءارواملاهَُّنإفَ

41رهنلا هَُّنإفَيشكرزلامُاقمَامّأو.كَِلذَفرعاومهفافيناثلقنكَِلذَو

42يواهرُّطحُيَوراصحكرّحيوينيسحذُخُأْيَ .**هنيعبيشكرزلاهَُّنإفَ

أْيَهَُّنإفَ،ةلبنسلامُاقمَامّأو
امّأو.ةلبنسلاهَُّنإفَرّيحمُّطحُيَوقاشّعُذُخُ

أْيَهَُّنإفَزورينلامُاقمَ
امّأو.ريبكلازورينلاهَُّنإفَزاجحُّطحُيَوةينادركذُخُ

أْيَهَُّنإفَكينراكنلامُاقمَ
43تسارُّطحُيَوهاكراهجذُخُ كينراكنلاهَُّنإفَ

27
لصلأايف : ” يوهار ”.

28
لصلأايف : ” ةحضاوريغةملك ”.

29
لصلأايف : ” رهنلاىواملا ”.

30
لصلأايف : ” رهنلاىواملا ”.

31
لصلأايف : ” دصر ”.

32
لصلأايف : ” تساكعنإ ”.

33
لصلأايف : ” جرعلا ”.

34
لصلأايف : ” مهنيبو ”.

35
لصلأايف : ” دصر ”.

36
لصلأايف : ” مهنيبو ”.

37
ةحضاوريغةملك .

38
لصلأايف : ” رهنلايروءاملا ”.

39
لصلأايف : ” دخم ”.

40
لصلأايف : ” نيدصر ”.

41
لصلأايف : ” رهنلايرواملا ”.

42
لصلأايف : ” يوهار ”.

43
لصلأايف : ” دصر ”.

أْيَهَُّنإفَزرينلامُاقمَامّأو.(همحر)يقاوطلانبالوقوهو
ُّطحُيَوزاجحذُخُ

44تسار أْيَهَُّنإفَنابرعزورينمُاقمَامّأو.هنيعبزرينلاهَُّنإفَ
ُّطحُيَولمرذُخُ

أْيَهَُّنإفَريبكلازورينلامُاقمَامّأو.نابرعزورينهَُّنإفَلاكنز
ةينادركذُخُ

.ريبكلازورينلاهَُّنإفَزاجحُّطحُيَو
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